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Québec, le 18 septembre 2013 • Le Dr Jean-Pierre Després, directeur scientifique de la Chaire 
internationale sur le risque cardiométabolique (ICCR), professeur à la Faculté de médecine de 
l’Université Laval et directeur de la recherche en cardiologie à l’Institut universitaire de cardiologie et 
de pneumologie de Québec, participait cette semaine à une importante conférence à laquelle 
prenaient part des membres de la commission européenne à Bruxelles, dont Madame Androulla 
Vassiliou, commissaire européenne chargée de l'éducation, de la culture, du multilinguisme et de la 
jeunesse. Cet événement visait notamment à promouvoir la modification des habitudes de vie par des 
actions politiques basées sur la preuve scientifique.  
 
« En adoptant une approche non conventionnelle, c’est-à-dire en réunissant à la fois des scientifiques 
et des politiciens autour d’une même table, nous souhaitons combler le fossé qui existe entre ce que 
nous savons sur les risques reliés à l’obésité abdominale, la sédentarité et une alimentation de faible 
qualité et les actions entreprises auprès de la population, que ce soit au niveau clinique ou de la santé 
publique », a déclaré le Dr Després, expert mondial dans le domaine des complications 
cardiovasculaires de l'obésité abdominale. 
 
Les données épidémiologiques indiquent que notre mode de vie sédentaire tue maintenant plus que le 
tabagisme. L’une de ses conséquences majeures est l’obésité abdominale qui n’est toujours pas 
suffisamment reconnue en Europe. Différentes actions doivent être entreprises pour assurer aux 
Européens un accès facile aux choix santé. Le Dr Després et son équipe préconisent un meilleur 
soutien aux cliniciens afin de les aider à modifier les habitudes de vie de leurs patients. Plus important 
encore, notre environnement devrait être reconfiguré de façon à ce que les choix santé autant en 
matière de saine alimentation que d’activité physique deviennent les plus facilement accessibles. 
 
Note aux médias : il est possible de joindre le Dr Després, actuellement en Europe, pour 
réaliser des entrevues sur Skype. 
 
Une Alliance pour des résultats concrets 
Cette conférence avait pour but de promouvoir les messages des scientifiques de l’ICCR, mais 
également de faire en sorte qu’ils soient pris en compte par les acteurs de la scène politique 
européenne. Pour une rare fois, des experts internationaux dans le domaine de l’obésité abdominale, 
des maladies cardiovasculaires, du diabète et de la prévention par une saine alimentation et l’activité 
physique avaient l’occasion d’interagir avec d’importants intervenants du monde politique européen. 
Au terme de cette conférence, l’ICCR a lancé l’European Alliance for Lifestyle Change. Grâce à cette 
Alliance, il sera désormais possible d’assurer un suivi auprès des acteurs politiques et ainsi arriver à 
des changements et à des résultats concrets. L’Alliance a établi quatre premières recommandations : 
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1. Le fait que l’obésité est un marqueur d’habitudes de vie malsaines devrait être souligné 
tant au niveau clinique que de la santé publique; 

2. La circonférence de taille est un marqueur de l’obésité abdominale et devrait être mesurée; 
3. De simples marqueurs de la qualité nutritionnelle tels que la surconsommation de boissons 

sucrées devraient être ciblés; 
4. L’activité physique régulière devrait être encouragée pour réduire l’obésité abdominale et 

les dépôts de graisse ectopiques. 

Grâce aux recherches menées par l’ICCR, il est maintenant démontré que certaines maladies 
chroniques sociétales comme le diabète de type 2 et les maladies cardiovasculaires ne sont pas 
nécessairement reliées au surplus de poids en tant que tel, mais plutôt à la localisation de l’excès de 
graisse corporelle. L’accumulation de graisse viscérale (à l’intérieur de la cavité abdominale) ou dans 
des organes normalement « maigres » (foie, cœur, muscles, etc., phénomène appelé « graisse 
ectopique ») prédispose au développement du diabète de type 2 et de maladies cardiovasculaires. 
Cette forme d’obésité est grandement reliée à notre mode de vie moderne qui favorise une 
alimentation riche en énergie et un faible niveau d’activité physique. 
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À propos de la Chaire internationale sur le risque cardiométabolique 
Créée en 2005 à l’Université Laval, la Chaire internationale sur le risque cardiométabolique est composée de 25 
experts internationaux et mondialement reconnus. Tous ont pour vocation de faire évoluer les connaissances 
sur l’obésité abdominale et le risque cardiométabolique associé, d’améliorer la prise en charge des patients et 
de prévenir les maladies chroniques sociétales résultant de notre mode de vie sédentaire et de notre mauvaise 
alimentation. Chaque année, le groupe organise un congrès international (« International Congress on 
Abdominal Obesity », dont la 4e édition s’est tenue à Séoul du 12 au 14 septembre dernier), et des conférences 
destinées à la communauté médicale de même qu’au grand public afin de poursuivre sa mission d’étude des 
causes et des conséquences des mauvaises habitudes de vie (alimentation de mauvaise qualité et sédentarité) 
qui sont largement responsables de l’épidémie d’obésité abdominale et de diabète de type 2.     
 
À propos du Centre de recherche de l’Institut 
Le Centre de recherche de l’Institut universitaire de cardiologie et de pneumologie de Québec a pour mission de 
créer et d’offrir les meilleures conditions possible afin d’assurer la formation hautement spécialisée d’étudiants et 
de personnel en recherche biomédicale. Il vise à devenir le centre de recherche nord-américain de référence en 
cardiologie, en pneumologie et en obésité. Le centre est d’ailleurs en pleine croissance depuis l’année 2000 : le 
nombre de personnes y œuvrant étant passé de 260 à plus de 700, dont 133 chercheurs. Il comprend la plus 
forte concentration de chercheurs en obésité au Canada. 
 
À propos de l’Université Laval 
Située à Québec, ville du patrimoine mondial, l’Université Laval est la première université francophone 
d’Amérique du Nord. Elle fait partie du peloton de tête des universités canadiennes en matière de recherche, au 
7e rang parmi les 94 établissements d’enseignement supérieur du pays avec un budget de 300 millions de 
dollars alloué à la recherche l’an dernier. L’Université Laval compte 1 400 professeurs-chercheurs qui partagent 
leur savoir avec quelque 48 000 étudiants dont plus de 10 000 sont inscrits aux cycles supérieurs. 
 
Pour de plus amples renseignements, contactez : 
Stéphanie Beaulieu 
Institut universitaire de cardiologie et de pneumologie de Québec 
Agente d’information 
418 656-4932 
stephanie.beaulieu@ssss.gouv.qc.ca 


